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QUAND DES GENS ONT COMMENCÉ À UTILISER LA CHARTE DEVANT LES TRIBUNAUX, 
LE CANADA A CONNU BEAUCOUP DE GRANDS CHANGEMENTS. VOICI QUELQUES-UNES 
DES CAUSES QUI ONT EU DES CONSÉQUENCES IMPORTANTES POUR LES ENFANTS 
(ET LES AUTRES). NOUS AVONS IMAGINÉ CE QUE LES GENS ONT DIT ET ONT FAIT 

MAIS LES EXEMPLES ET LES RAISONS INVOQUÉES PAR LES JUGES SONT TOUS VRAIS.

Bureau d’immigration, 1982 Je pensais 
que le Canada 
accueillait les 

réfugiés!

Je ne peux pas retourner en 
Inde! Je ne sais pas ce qui 
pourrait m’arriver là-bas.

Satnam  
Singh

Ils ont lu tous vos 
documents. Je 

suis désolé, mais 
vous ne pouvez 

pas rester.

Que faites-vous 
de votre fameuse 
Charte des droits?

C’est pour les 
Canadiens et les 

Canadiennes.
C’est ici, à l’article 7 :  

« Chacun a droit à la vie, à 
la liberté et à la sécurité de 

sa personne. »

S’il vous plaît, 
laissez-moi 

seulement leur 
parler!

Ce n’est pas juste qu’ils décident de nos vies 
derrière des portes closes, sans nous écouter.
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nous?

Même si on 
n’est pas 
citoyens 

canadiens?

On va 
voir!

Je suis prête à 
reconnaître que le 

terme « chacun » inclut 
tous les êtres humains 
qui sont physiquement 
présents au Canada.

Alors, tous demandeurs 
d’asile ont maintenant 

un laissez-passer 
gratuit?

As-tu vraiment 
écouté?

Ils ont 
seulement 
le droit de 

s’exprimer en 
personne.

Mais 
juste.

Ça me paraît 
lent et 

incertain.
Ça ne veut pas 

nécessairement 
dire qu’ils pourront 

rester ici.

Cour suprême du Canada, Ottawa, avril 1985



Edmonton (Alb.), 1982 Jean-Claude 
Mahé Paul Dubé Angéline 

MartelLe ministère de 
l’Éducation n’a pas 

pour mandat de créer 
un conseil scolaire 

francophone.

Nos enfants méritent 
une bonne éducation 

dans leur propre langue.

Je regrette, le 
conseil scolaire 
n’y peut rien. 

Mais c’est dans 
la Charte!

Il est temps de voir 
ce que les tribunaux 

ont à dire.

Notre nombre ne 
devrait pas avoir 

d’importance!

En 1990, la Cour suprême du Canada s’est dite d’accord avec les parents. Les juges ont indiqué que la Charte donne aux enfants le 
droit d’aller à l’école en français ou en anglais, même si la majorité des gens de leur entourage parlent l’autre langue officielle.



Toronto, 1985

Justine  
Blainey

NON!

Mais l’entraîneur 
dit que je suis assez 
bonne pour l’équipe 

des garçons!

Les filles doivent 
jouer avec des filles.

Ce n’est  
pas juste! C’est la règle.

D’après la Charte, 
vous avez tort. 

Justine a le droit de 
jouer n’importe où si 

elle se qualifie.

Le Code des droits 
de la personne de 
l’Ontario est clair. 

Nous ne sommes pas 
obligés d’accepter des 
filles dans les équipes 

de garçons.

Justine a d’abord perdu sa cause. Mais la Cour d’appel de l’Ontario a finalement déclaré que l’Ontario Hockey Association devait modifier ses règles 
pour se conformer à la Charte. L’OHA a contesté cette décision jusqu’à la Cour suprême du Canada, où elle a perdu sa cause en 1987.



Gurbaj Singh 
Multani

Tu as un 
couteau?

C’est un kirpan. À l’école?!!

As-tu eu des 
problèmes?Monsieur Multani, 

au bureau du 
directeur!

C’est ma religion. 
Les Sikhs portent 

leur kirpan 
partout.

Je dois seulement m’assurer 
qu’il est couvert et qu’il ne 

peut plus tomber.

Tu ne pourrais pas en 
apporter un en plastique, 

plutôt?

Réunion de la commission scolaire, février 2002 C’est complètement 
contraire au 
règlement!

C’est un objet 
religieux, pas une 

arme.

C’est quand même 
dangereux!

Aucune arme à 
l’école! Tout le 

monde est d’accord?
Ou un kirpan en 

bois, par exemple?
Et s’il portait un 
collier orné d’un 
genre de petit 

kirpan?

Non. Le kirpan doit 
être en métal.

École Sainte-Catherine-Labouré,  
Lasalle (Qc), novembre 2001



En 2006, la Cour suprême du Canada a déclaré que la commission scolaire avait eu tort d’interdire à Gurbaj Multani de porter son kirpan à 
l’école. Les juges ont souligné que la Charte garantit la liberté de religion et que le respect des différences culturelles et religieuses est un des 

fondements de notre pays libre et démocratique. 

C’est tellement 
injuste!

Tu ne ferais 
jamais mal à 

personne!

Mon père dit 
qu’il va les 

amener devant 
les tribunaux.

Ton kirpan 
n’est pas plus 
dangereux que 
des ciseaux.

Ou que  
ce bâton!

Tu te souviens de la dame 
dont je t’ai parlé, qui a été 
tellement gentille quand 
je me suis perdu au volant 

du camion?

Mais la plupart 
ne disent rien, 

hein?

Ouais.  
Je suppose...

Il y a des enfants qui 
me crient des noms 
vraiment méchants.

La plupart des gens 
sont gentils. La 
liberté de religion 
est un droit pour 

tous les Canadiens.

J’ESPÈRE!


